
Première lettre aux Corinthiens chapitres 15 et 16 
 
GENERALITES.  
 
Le chapitre 15 est un long chapitre qui comporte 53 versets et qui d’un point 
de vue doctrinal est fondamental puisqu’il est question de la résurrection du 
Christ et de la résurrection de ceux qui croient en lui après leur mort et/ou à la 
fin des temps, et de la manière dont pourra se passer cette résurrection.  
 
On sait par la lecture des Actes des Apôtres (Ac 18,32) que lorsque Paul 
arrive à Athènes et se met à parler du Dieu inconnu, son auditoire se détourne 
de lui dès qu’il parle de la résurrection de l’homme Jésus, la résurrection d’un 
homme après son décès étant impensable pour les Grecs. On peut donc 
imaginer que les Corinthiens, nouveaux convertis baignant dans le monde 
grec, aient pu à un moment donné avoir du mal avec cela. Des sondages sur 
les chrétiens d’aujourd’hui montrent que bien peu d’entre eux, croient à la 
résurrection du Christ (or c’est le message initial de Pierre dans les Actes), et 
à la résurrection des morts (ce que nous nommons résurrection de la chair 
dans le credo).  
 
Paul commence dans ce chapitre par rappeler le "kérygme", c’est à dire la 
proclamation centrale de la foi: Christ est mort pour nos péchés (ce qui 
renvoie à Isaïe 53, le dernier "chant du serviteur"), il  a été mis au tombeau (sa 
mort n’est pas un faire semblant), il est ressuscité le 3° jour (Osée 6,2 : après 
deux jours il nous fera revivre et le troisième il nous relèvera, et nous vivrons 
en sa présence); enfin il est apparu à un grand nombre de personnes dont la 
foi ne peut pas être mise en doute, en particulier quand il s’agit de plus de 500 
frères. Paul rappelle que Jésus lui est apparu à lui, bien qu’il soit une sorte 
d’avorton terme un peu curieux, qui peut montrer qu’il ne se sent pas « digne » 
de l’honneur qui lui a été fait, puisqu’il persécutait l ‘église en ses débuts. Il est 
possible qu’un avorton, un enfant prématuré, était mis à mort autrefois (ou 
exposé) et Paul montre ainsi qu'il aurait dû être mis à mort à cause de son 
comportement, et combien Dieu lui a fait grâce. 
Ceci étant rappelé, il s’en prend maintenant aux Corinthiens: si ceux-ci 
refusent de croire en la résurrection, alors cela ne sert à rien pour eux de 
croire: leur foi, c’est du chiqué; et Paul et ceux qui l’accompagnent sont alors 
des menteurs, puisqu’ils racontent que Dieu a relevé Jésus d’entre les morts, 
alors que c’est faux. De plus, si l’on a donné sa vie au Christ et que celui ci 
n’est pas ressuscité, alors à quoi bon.  
Paul utilise ensuite un raisonnement qui peut nous paraître un peu étonnant, 
mais qui correspond à sa manière de penser. Adam en désobéissant a 
introduit le péché dans toute l’humanité et d’une certaine manière l’a 
condamnée à mort, la mort étant donc conséquence de cette désobéissance. 
Si la mort est vaincue par un homme, à savoir Jésus, alors tous les hommes 
en lui sont délivrés de cette malédiction, et Jésus est bien le Sauveur, puisque 
Dieu l’a relevé d’entre les morts. Puis comme le Dieu de Paul est un Dieu de 



l’ordre, Paul suppose que lors de la fin des temps (qui pour lui est très 
proche), tous les hommes revivront mais chacun à son rang.  
 
Mais ceci ne se réalisera que lorsque Christ aura été vainqueur des forces qui 
s’opposent au règne de son Père. Le Christ remettra à ce dernier sa victoire, 
qui n’a été possible que parce que la Puissance du Père était dans le Fils, et 
ainsi Le Fils, « soumis au Père », permettra que Dieu soit présent totalement 
en chaque humain, devenu rempli de la Vie de Dieu (on pourrait parler ici 
d’une ébauche de la Trinité).  
 
Paul évoque ensuite une coutume qui était peut-être spécifique aux 
Corinthiens : recevoir le baptême pour ceux qui sont morts, de manière à ce 
qu’ils soient sauvés. Il est possible que ceci renvoie à un épisode rapporté 
dans le deuxième livre des Maccabées, 2 Mc 12,38, dans lequel un sacrifice 
est offert pour les soldats morts en état de péché (ils portaient sur eux de 
petites idoles), de manière à ce qu'ils ressuscitent  eux aussi. Mais Paul insiste 
sur le fait que vivre en martyr (combattre contre les lions, s’exposer au péril) 
n’a de sens que si la résurrection est possible, sinon cela est vain.  
 
Il passe ensuite à autre question certainement posée (et que nous pouvons 
nous poser encore): sous quelle forme serons-nous lors de cette résurrection.  
On peut se souvenir de la réponse de Jésus aux sadducéens qui ne croyaient 
pas en une vie après la mort (la femme qui a été  mariée avec 7 frères, de qui 
sera-t-elle la femme - Lc 20,35): "Mais ceux qui auront été jugés dignes d’avoir 
part à ce monde là et à la résurrection des morts, ne prennent ni femmes ni 
maris". Paul utilise ensuite un raisonnement « botanique » pour montrer que 
ce qui est planté dans la terre doit mourir, se décomposer, pour donner 
naissance à un fruit, qui n’a rien à voir avec la graine. Pour accéder au corps 
spirituel qui n’est pas le corps psychique ou animal, il faut recevoir la nouvelle 
vie de Jésus venant aussi du Ciel, et porter ainsi l’image du spirituel, puisque 
Jésus, le nouvel Adam est esprit vivifiant. 
Paul a ensuite une sorte de vision de temps futurs où la mort aura disparu et 
où de ce fait le péché sera vaincu; par contre coup la loi, qui en nommant le 
péché lui donne sa réalité, n’aura plus sa raison d’être.  
 
 
Chapitre 16. 
Paul conclut sa lettre par des recommandations pratiques: faire une collecte 
qu’il portera peut être lui-même à Jérusalem, recevoir amicalement les 
personnes qui vont venir en son nom en attendant que lui même ne vienne 
passer un certain temps à Corinthe. La finale laisse un peu perplexe, surtout 
quand on pense que ce même Paul a parlé du charisme de l’Amour: "Si 
quelqu’un n’aime pas le Seigneur, qu’il soit anathème!"; suivi d’un désir 
surement très profond : "Maranatha", "Que le Seigneur vienne.."  
 
 



II ANALYSE 
 
Chapitre 15 
Versets 1-8 Rappel de ce qui est le support de la Foi transmis par Paul: la 
mort du Christ pour les péchés, la mise au tombeau, la résurrection et les 
apparitions. 
Versets 9-11 Paul se compare aux apôtres, reconnaît qu’il est le moindre 
d’entre eux, mais que la grâce de Dieu en lui a fait des merveilles. Et que, eux 
comme lui, ont le même discours.  
Versets 12-19. Paul s’insurge contre les Corinthiens qui ne croient pas en la 
résurrection de Jésus et affirme que si Jésus n’est pas redevenu vivant, alors 
croire en lui ne sert à rien et ne donnera pas le salut. Si lui Paul, ne croit pas 
que Jésus est vivant, alors il est le plus malheureux des hommes.  
Versets 20-28. Paul développe la thèse inverse (qui est sa thèse): Jésus est le 
premier à être ressuscité, gage que tous les hommes redeviendront vivants 
lors de l’avènement de ce dernier. Il oppose le premier Adam par lequel la 
mort est entrée dans le monde au nouvel Adam(Jésus), qui est la vie et qui 
donne la vie. Le monde sera soumis au Père, grâce au Fils qui en se 
soumettant permettra que Dieu soit tout en tous.  
Versets 29-34  A quoi bon vouloir mourir au nom de la foi, s’il ne se passe rien 
après? Faire cela serait stupide, et la vie de Paul n’aurait pas de sens. Il 
vaudrait mieux comme le dit l’Ecclésiaste "manger et boire, prendre du bon 
temps", puisque la mort est là. Paul pense que les membres de l'église ont été 
corrompus par des gens de mauvaise compagnie et leur demande de se 
reprendre. 
Versets 35-38. Paul répond à sa manière à la question du "comment sera-t-on 
si on redevient vivant". Il prend la comparaison du grain de blé, qui doit être 
mis en terre et disparaître pour renaître sous une autre forme.  
Versets 39-44. Il y a des différences dans tout ce qui peuple l’univers, et on 
peut dire que la description est très poétique (pour une fois). En ce qui 
concerne l’homme qui est semé dans la faiblesse, la corruption, l’ignominie, il 
ressuscitera dans la gloire, l’incorruptibilité et la force. Le corps animal (ou 
psychique) sera remplacé par le corps spirituel. 
Versets 45-49 Le premier homme, Adam, a reçu la vie, mais il est corps 
animal (ou psychique suivant les traductions); le dernier Adam (Jésus) est 
esprit vivifiant (il donne la vie là où était la mort). Le spirituel succède au  
psychique (ou animal, ou naturel) et à la fin des temps nous porterons l’image 
du céleste. 
Versets 50-53 La conviction de Paul est que lors de la fin des temps quand 
sonnera la trompette, ceux qui ne seront pas décédés à ce moment là seront 
transformés en un instant et tous les vivants et les morts deviendront 
incorruptibles. 
Verset 54-57. Quand cette transformation aura lieu, la mort sera vaincue 
(disparaîtra) et avec elle le péché et la force du péché qui est la Loi.  
 
 



Chapitre 16. 
Versets 1-4. Il est question d’une collecte pour Jérusalem que Paul portera 
peut être lui-même avec ceux qui représenteront l’église de Corinthe. 
Versets 5-9. Projets de Paul: aller à Corinthe après être allé visiter les églises 
de Macédoine et y être demeuré un certain temps, mais auparavant aller à 
Ephèse où manifestement il y a du « travail » à faire contre des adversaires.  
Versets 10-14. Demande d’accueillir Timothée sans le mépriser, car Paul le 
considère comme un autre lui-même. Apollos, lui, se rendra peut être plus tard 
à Corinthe. Mais dans tous les cas, il est important de demeurer forts dans la 
foi et remplis de charité.  
Versets 15-21. Conclusion écrite de la main de Paul, la lettre s'achève en 
demandant une obéissance aux frères qui viennent d’Achaïe, en adressant 
des remerciements aux frères qui sont venus voir Paul et qui représentent 
l’église de Corinthe et qui ont rassuré Paul, et en adressant des salutations 
des églises d’Asie. 
Versets 22-24. Paul termine sa lettre en espérant le retour du Christ: 
"Maranatha", en affirmant aimer tous les membres dans le Christ, mais en 
prononçant une exclusion pour ceux qui, malgré tout ce que Paul vient 
d’écrire, en n’obéissant pas montreraient qu’ils n’aiment pas le Seigneur 
(comme Paul lui aime Jésus). 
 
 
 


